
 

 

 

RETOURS DES ÉQUIPES LOCALES SUR LA PRIÈRE 

 

Les besoins identifiés  Les manques identifiés 
 
Promouvoir, valoriser toutes les formes de prière (liturgie soignée, 
adoration, méditation, jeune lectio divina, chapelet, prière de 
l’angélus…) (IIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIII) 
Apprendre à prier au quotidien, à être plus attentif à la Parole du 
jour (IIIII) 
 
Communiquer sur les groupes de prières existants, diffuser plus 
largement les propositions de temps de prière, créer une boîte à 
outils diocésaine, relayer les médias qui nous relient comme KTO, 
RCF… (IIIIIIIIIIIIIIII) 
 
Besoin de lieux communautaires adaptés (IIIIIIII), dédier un espace 
dans les maisons (petit oratoire) (III), Être attentifs aux horaires 
proposés (IIIIIII) 
 
Faire vivre les églises rurales, en ouvrant les portes (IIII) en se 
rassemblant tous les dimanches : temps de prière, célébration de 
la Parole (IIIIIII) 
 
Besoins d’événements, de quitter une posture intellectuelle en 
marchant, chantant, contemplant (IIII) 
 
Besoin de personnes pour organiser et guider des temps de prière 
dans la durée (IIIII)  
 
Mieux comprendre le déroulement de la messe dominicale (IIII) 
 
 
Inciter davantage à l’accompagnement spirituel, à la relecture (II) 
 
Mettre à disposition des sources, des revues, de la musique pour 
préparer des temps de prière  
 
Proposer aux mouvements d’animer des eucharisties dans les 
paroisses 
 
Proposer plus largement la messe qui prend son temps 
 
Mettre en place une corbeille où l’on peut déposer les intentions 
de prières et les apporter pendant l’offrande (II) 
 
S’appuyer sur la vie des saints 
 

 
Plus d’initiatives locales pour prier ensemble (temps de louange, 
prière de Taizé…), lectio divina en visio, mettre en place des 
initiations à différentes formes de prière, voire une école de prière 
pour adultes (IIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIII)  
 
Visibilité plus grande sur les lieux et horaires de célébrations (IIII) 
 
Plus de dimension fraternelle, plus de vie, de joie, dans la liturgie 
dominicale (accueil, prière universelle spontanée, geste de paix…) 
(IIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIII) - Plus de personnalisation (prier pour…), porter 
nos réalités locales (IIIIII) – Plus de simplicité dans la liturgie, de 
vocabulaire compréhensible, un langage plus adapté au monde 
contemporain, plus proche des besoins des personnes (IIIIIIIIIIIII) 
 
Plus de place aux jeunes (IIIIIIIIIII) 
 
Mettre en condition (silence, musique, beauté…) (IIIIIIIII) 
 
Mieux organiser sa journée, pour laisser de la place à la prière, 
Trouver le temps dans le silence, la disponibilité intérieure 
(IIIIIIIIIII), prendre le temps de transmettre aux enfants, petits-
enfants (IIII) 
 
« Systématiser » un temps de prière, d’appel à l’Esprit saint en 
début de réunion, rencontre (IIIIIII) 
 
Plus de persévérance, de concentration et de patience (ennui, 
découragement) (IIII) 
 
Difficultés à rejoindre un groupe, manque d’assurance (III) 
 
Difficultés liées à l’isolement, la ruralité et la désertification des 
vallées (II) 
 
Trop de cloisonnements entre les équipes / mouvements 
 
Disparition de la prière en famille (II), du bénédicité dans les repas 
festifs 
 
 

 

 


